
Plongez dans l’actualité du RPAM de Montfort Communauté
à destination des parents, des assistants maternels et des employés de la garde à domicile

Le grand         

Le p’tit mot
« Moi, c’est Lucille. Aujourd’hui, mes 

parents m’ont laissée chez mon 
assistante maternelle. Je n’étais pas 
du tout d’accord, on ne se connaît 
pas assez, d’abord. Mais en bonne 
professionnelle qu’elle est, mon as-
sistante maternelle a proposé à mes 
parents de rester un peu avec moi… 

et c’est tellement plus facile de partir à 
la découverte de mon nouvel univers 
avec leur présence rassurante ! J’ai 
bien saisi qu’ils me laisseront quand 

même quelques heures, mais en 
attendant de nouveaux jeux m’auront 

séduite… après quelques jours de 
brèves séparations, rassurée de les 
voir réapparaître, j’entamerai mes 

nouvelles journées avec le sourire… »
Source : « Assistantes maternelles : guide pour bien 

accueillir les tout-petits et leur famille », 
Patricia Denat, Éditions Érès

bain
Enfin, l’été est arrivé avec ses beaux 
jours. Ce début d’année a été bien 
rempli : espace-jeux, école, activi-
tés hebdomadaires… Tout s’arrête 
pour un temps. Cependant, l’été 
marque le début d’une période qui 
se veut plus détendue où il est pos-
sible de prendre le temps de se po-
ser mais aussi de faire des activités 
qui changent avec les enfants : jeux 
d’eau, cueillette de fruits et de fleurs 
au jardin, peinture corporelle ou des-
sin à la craie sur la terrasse… Autant 
de moments passés ensemble qui 
sortent de l’ordinaire et permettent 
aux jeunes enfants de faire de nou-
velles expériences et de découvrir de 
nouvelles matières ! 

L’été est aussi une période de tran-
sition pour les salariés du particulier 
employeur avec le départ de certains 
enfants et l’arrivée de nouveaux.  
Cela engage la rupture ou la signa-
ture d’un nouveau contrat de travail. 
Pour vous accompagner dans vos 
démarches, le Relais Parents Assis-
tants Maternels reste ouvert  les mois 
de juillet et d’août.
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PROPOSITION 
D’UN DÉROULEMENT DE 
PÉRIODE D’ADAPTATION

(Cette période est modulable en 
fonction du rythme de l’enfant et 

de sa famille)

1er jour : L’enfant vient avec son 
parent et est accueilli une heure.

2ème jour : L’enfant et le parent 
sont accueillis une heure et ce 
dernier peut envisager de partir 
une demi-heure.

3ème jour : L’enfant est accueilli 
deux heures sans son parent.

4ème jour : L’enfant est accueilli 
une demi-journée pour une ma-
tinée et un repas ou un repas et 
une sieste.

5ème jour : L’enfant est accueilli 
une petite journée : il arrive le 
matin, prend le repas du midi, 
dort à la sieste et partage le 
goûter avant son départ.

POUR LES ENFANTS : 

Un livre : 
« À ce soir ! », 
Jeanne ASHBÉ, 
Éditions Pastel

GRAND FORMAT

La période d’adaptation

Les docs
   à l’appui

POUR LES ADULTES : 

Un livre : 
« Assistantes maternelles : 
guide pour bien accueillir les 
tout-petits et leur famille », 

Patricia DENAT, Éditions érès

Par 
exemple

La période d’adaptation est l’accompagnement 
de l’enfant dans son nouvel environnement. Elle 
va permettre de mettre en place une séparation 
progressive correspondant aux capacités 
psychiques de l’enfant, lui offrir la possibilité 
d’avoir des repères et contribuer à créer un 
climat de sécurité affective. Cette période se fait 
en plusieurs étapes à respecter au mieux pour 
le bien de tous.
« Soutenir et accompagner l’enfant », Émilie, Le journal des 
professionnels de la petite enfance, Novembre-Décembre, 2015 
N°97

Grandir pour se séparer 
S’adapter, c’est supporter de prendre le risque 
d’autres repères jamais expérimentés et de 
perdre son statut « d’avant ».
Abandonner son statut de « bébé », de « petit », 
quitter ce cocon protecteur qu’est son milieu 
de vie familial, confronte l’enfant à la perte 
d’une position qu’il connaît bien. La balance  
« bénéfice-risque » n’est pas toujours équilibrée. 
En grandissant, c’est ce processus où s’intriquent 
séparation, perte, acquisition, autonomie, qui va 
rythmer ses différentes expériences d’adaptation 
que ce soit dans son quotidien (crèche, 
assistante maternelle, école…) mais aussi face 
aux épreuves de la vie (séparation des parents, 
maladie et hospitalisation).
Pour les expériences du quotidien ces « pertes 
adaptatives » que l’on traverse tout au long de 
notre vie ont une dimension de « mini-deuils » 
et chaque nouvelle séparation est susceptible 
de venir réactiver les précédentes en particulier 
quand elles ont été vécues dans l’angoisse 
d’être abandonné ou dans la détresse. Être 
capable de s’adapter, c’est donc être capable 
de se séparer de celui qui me protège, en ayant 
une confiance suffisante en l’autre et en moi 

pour prendre le risque de l’inconnu et mobiliser 
mon énergie pour m’ouvrir au monde extérieur.
Nous comprenons mieux combien le passage 
d’un monde à l’autre pour le bébé comme pour 
l’enfant, ne peut se faire sans un ajustement 
constant des adultes à ce qu’il est. Ce qui 
nécessite de savoir l’accueillir, le comprendre et 
d’être en capacité de modifier sa propre posture 
d’adulte si nécessaire. Et ce sont bien souvent 
des « petits » riens qui permettent de tisser 
vers et avec l’enfant ce maillage humanisant 
qui lui donnera la possibilité de grandir dans les 
meilleures conditions.

Les enjeux de l’adaptation 
pour le jeune enfant
Quitter le nid familial pour aller chez une 
assistante maternelle, à la crèche ou plus tard 
à l’école, c’est aussi l’aventure de la découverte 
de la vie en collectivité, avec ses codes, ses 
règles, ses plaisirs et ses contraintes. 
Ce contact avec cet autre qui lui ressemble, 
tout en étant si différent de lui, l’amène à 
s’appréhender lui-même différemment. Il prend 
peu à peu conscience de lui-même, de l’autre et 
de l’environnement. Reconnaître cette capacité 
précoce du bébé à entrer dans l’apprentissage 
relationnel et dans la compréhension culturelle 
humaine est indispensable pour lui permettre de 
développer ses capacités empathiques qui 

          Il prend peu 
à peu conscience de 
lui-même »



TOUS AU BAIN
Proposez
aux jeunes 
enfants de donner 
le bain aux poupées. 
Ajoutez de petites bouteilles, des gants 
de toilette, des savons et des serviettes 
pour rendre le jeu encore plus réel.

Le coin des 
bricolos

LES JOURS FÉRIÉS
Le 1er mai :
Seul le 1er mai est un jour férié chômé 
c’est-à-dire non travaillé et obligatoire-
ment payé sans condition (majoration de 
la rémunération de 100% s’il est travaillé).
Les jours fériés ordinaires :
Les jours fériés ordinaires ne sont pas 
obligatoirement chômés et payés. « Lors-
qu’un jour férié coïncide avec le jour de 
repos hebdomadaire (…), cela ne donne 
lieu à aucune indemnité particulière » 
(communiqué du 22 avril 2016 sur le site Service-Public.fr)

Les jours fériés qui tombent sur un jour 
habituel de travail :
L’article 11 de la CCN (Convention Collec-
tive) prévoit des conditions particulières 
pour le maintien du paiement sur les jours 
fériés :
• avoir trois mois d’ancienneté
• avoir habituellement travaillé le jour d’ac-
cueil qui précède et le jour d’accueil sui-
vant le jour férié
• si le salarié travaille 40h ou plus par se-
maine, avoir accompli 200h de travail au 
moins, au cours des 2 mois précédant le 
jour férié
• s’il travaille moins de 40h, avoir accompli 
un nombre d’heures réduit proportionnel-
lement
L’article 49 de la Loi Warsmann n° 2012-
387 du 22 mars 2012 stipule que le chô-
mage d’un jour férié n’entraîne aucune 
perte de salaire si la seule condition des 3 
mois d’ancienneté est respectée.
Un autre article L 3133-3 du code du 
travail stipule quant à lui que ces dispo-
sitions ne s’appliquent pas aux salariés 
travaillant à domicile, aux salariés sai-
sonniers, aux salariés intermittents et aux 
salariés temporaires.

GRAND FORMAT

l’amèneront à savoir respecter l’autre et 
se faire respecter.
S’adapter à un nouvel environnement 
c’est, pour le petit, parvenir à 
communiquer, à se faire comprendre, à 
comprendre les autres, et à se repérer 
dans ce nouvel espace et ce nouveau 
rythme : le langage, le développement 
psychomoteur, la perception toute 
progressive du temps, font aussi partie 
des enjeux de l’adaptation.

Les enjeux de l’adaptation 
pour le professionnel 
La notion de personne « référente », 
développée par Emmi Pickler* dans 
les années 1970 au sein de l’institut 
Lòczy, vise à rappeler toute l’importance 
d’assurer auprès du jeune enfant une 
continuité dans sa prise en charge avec 
un adulte ressource. Mais bien plus que 
la désignation d’une personne référente, 
il est indispensable que celle-ci soit 
disponible psychiquement pour l’enfant 
pour que puisse s’établir un ancrage 
relationnel suffisant qui lui permette de 
supporter la séparation et de s’adapter 
à son nouvel environnement pour 
l’investir. 
S’ajuster à ce petit qui nous est confié, 
c’est ainsi apprendre à le connaître :  
non seulement au niveau de ses 
rythmes de sieste, de repas mais 
aussi de ses modes d’expression 
émotionnelle (ses réactions quand il 
a peur, ses signes de fatigue, ce qui 
l’apaise quand il est contrarié, etc.). Se 
mettre à hauteur d’enfant, c’est aussi lui 
parler pour expliquer ce qu’il vit, prendre 
en compte ses réactions, savoir écouter 
ses parents et être attentif au retour que 
peuvent aussi nous faire les collègues.
Il est important de ne pas oublier que 
l’ajustement nécessite du temps et 
que face aux difficultés, la réponse ne 
sera pas dans une solution miracle 
et instantanée. La peur d’être jugé, 
le sentiment de ne pas être un bon 
professionnel, la crainte aussi de ne 
pas voir  son contrat renouvelé, font que 
bien des intervenants s’isolent dans le 
déni de leurs difficultés et n’osent pas 

échanger avec les parents ou avec 
leurs collègues sur ce qu’ils ressentent 
comme des éventuelles difficultés. 
S’occuper d’enfants est loin de la 
représentation idyllique des magazines ; 
il y a des moments de doute, 
d’épuisement, d’incompréhension qu’il 
est important de reconnaître car les 
professions de la petite enfance sont 
trop souvent idéalisées. 
*Pédiatre

Les enjeux du lien de confiance 
Parents/Professionnels dans 
l’adaptation
En étant confié à d’autres, l’enfant 
passe d’un monde à l’autre et d’une 
confiance à l’autre. Pour que son 
adaptation puisse se faire dans un 
contexte sécurisant, il est primordial que 
les adultes s’accordent et ne s’invalident 
pas les uns les autres.
Quand il n’y a pas (ou plus) de 
confiance entre adultes, les tensions 
sont inévitables et l’enfant les ressent 
immédiatement, ce qui le rend plus 
angoissé, plus irritable et ce qui ne fait 
que renforcer la méfiance envers le 
professionnel.
Il ne s’agit pas pour le professionnel de 
se substituer au parent, à travers des 
attitudes plus ou moins conscientes 
de rivalité ou des jugements de valeur, 
mais de s’inscrire dans une continuité 
d’attention pour apporter au petit 
un mode de relation sécurisante et 
protectrice, même si elle est de nature 
différente. L’enfant pourra s’enrichir 
ainsi de cette différence sans se sentir 
tiraillé entre ces mondes parfois si 
différents. Cela nécessite un respect 
mutuel qui ne peut se construire que 
dans les échanges réguliers entre 
parents et professionnel(s). À travers 
ces informations partagées (sur les 
avis et les ressentis de chacun, sur les 
attentes, les questionnements ou les 
inquiétudes), se tisse autour de l’enfant 
ce maillage protecteur et rassurant. 
Source : « L’adaptation : une pathologie des liens », 
Hélène ROMANO, Le journal des professionnels de la 
petite enfance, Novembre-Décembre, 2015 N°97
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BÉDÉE
lundi, mardi, jeudi et vendredi

• 9h30-11h30 • 
BRETEIL

mardi, mercredi et jeudi 
• 9h -11h30 •
IFFENDIC

lundi, mardi, jeudi et vendredi 
• 9h-11h30 •

MONTFORT-SUR-MEU
lundi, mardi, jeudi et vendredi

• 9h30-11h30 •
PLEUMELEUC

lundi et jeudi
 • 9h30-11h30 • 

TALENSAC
lundi et jeudi
 • 9h-11h30 • 

Les espaces-jeux

19 juin : atelier Petite Enfance dédié aux professionnels

19 juin : atelier Petite Enfance 

dédié aux professionnels

10 et 11 Avril 2016 : Formation « L’art en tout petit » au FRAC 

Bretagne à destination de 3 assistantes maternelles du territoire, 

des professionnels des services Petite Enfance, RPAM et Culture 

de Montfort Communauté

23 Mars 2016 : Conférence, « La communication bienveillante avec 
le jeune enfant » à Breteil. 80 personnes ont assisté à cette soirée

Les flashs

Du mardi au vendredi  
de 14h à 17h30 :
- Accueil sur rendez-vous
- Permanence téléphonique

02 99 09 88 12

Les permanences

MARDI 5 JUILLET 2016, 18H-20H
Info Parents
sur inscription au RPAM
Salle Juguet (Montfort Communauté)
...........................................................................

MARDI 23 AOÛT 2016, 18H-20H
Info Parents
sur inscription au RPAM
Salle Juguet (Montfort Communauté)
...........................................................................

MARDI 20 SEPTEMBRE 2016, 18H-20H
Info Parents
sur inscription au RPAM
Salle Juguet (Montfort Communauté)
...........................................................................

LES PERMANENCES DU RPAM SERONT 
OUVERTES PENDANT TOUT L’ÉTÉ

L’AGENDA

En période scolaire


